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Dans le cadre de la pro-
motion du secteur touris-
tique et hôte lier au Togo,
il a été organisé un ate-
lier de renforcement de
capacités à l’endroit des
acteurs et des  profession-
nels du tourisme les 1  et
2 décembre derniers à
Lomé. Aujourd’hui, les
produits à destination
touristique se  vendent
par  le  canal d’internet.
Que ce soit par les réser-
vations d’avions ou d’hô-
tels, le payement de no-
tes d’hôtel e t autre, l’on
passe de nos jours en li-
gne ou par internet. Un
atout que le  secteur hô-
telier et touristique togo-
lais ne peut ignorer.
Au cours de cet atelier

organisé par le ministère
du commerce et du tou-
risme, les participants
ont été outillés sur le « E
marketing ».  Pour la mi-
nistre du commerce et de
l’industrie Mme Legzim
Balouki,  avec l’avène-
ment de  l’interne t de
nouveaux modes de com-
munication de promotion
et de  marke ting des
biens et services ce sont
développés à travers le
monde. « Le E marketing
également appelé le Web
marketing repose sur un
ensemble  de  stratégie
de technique et d’outils
tels que le web, les ré-
seaux sociaux,  les news
letters qui s’intègrent
bie n souvent dans le

commerce  en ligne des
produits. "C ’est dans
cette optique que notre
département  a jugé utile
et opportun  d’organiser
cette formation  pour per-
mettre aux professionnels
du tourisme  que vous
êtes de vous approprier

ces nouvelles méthodes
et outils de valorisation
et de commercialisation
pour appréhender avec
justesse  e t en temps
utile les opportunités de
ventes de vos produits sur
le marché» a déclaré ma-
dame le ministre.

Selon la ministre, la pro-
motion du secteur touris-
tique et hôte lier  au Togo
fait partie  des priorités
du gouvernement pour la
croissance économique
du pays. Cette formation
constitue   l’expression
d’une  dynamique nou-
velle dans le processus
de promotion et de déve-
loppement  du tourisme
au Togo.
Il faut rappeler qu’après
la formation de  Lomé,
une autre a mobilisé les
acteurs du même secteur
à Kara. Au cours de cette
formation, les partici-
pants ont eu droit à l’exé-
cution du plan marketing.

Charles

Promotion du secteur touristique et hôtelier au Togo
Des professionnels du tourisme
formés en marketing touristique

La 13èm e  édition de la foi re
internationale  de Lomé a of-
ficie llement clôturé le 5 dé-
cembre derni er. Après 17
jours d ’intenses ac tivi tés
d’exposi tions, de ventes,
d’échanges ou encore de ren-
contres, le bilan est plus que
positi f. En effet, selon les chif-
fres communiqués par le Di-
recteur du Centre Togolais
des Exposi tions et  Foire
(CETEF) M kueku BANKA Jo-
hnson, cette  ann ée, le
CETEF a enregistré pour les
17 jours d’activi té, 290 140
visi teurs ;  1019 structures
comme  exposant ; 335 ren-
contres d’affai res pour 400
entreprises ; 63  entreprises

sont reparties avec des con-
trats et 23 pays ont participé
à cette festivité  foraine qu’a
organisée le Togo.
Il faut rappeler que cette an-
née c ’est la République Arabe
d’Egypte qui a été le pays in-

vité d’honneur. Pour le DG du
CETEF, la républ ique sœur
d’Egypte a parfai tement joué
son rôle  dans l ’édi tion de
cette  année. Pour l’ambas-
sadeur de l’Egypte présent à
cette  conférence de presse

de cérémonie de c lôture, il
est fort probable  qu’i l soi t
ouvert dans les moments à
venir, un salon spécial Egyp-
tien au Togo. Pour Kharim,
i l  s’ag i ra par ce  salon de
prendre contact avec les en-
treprises de la sous région
en termes de partenariat. Au
cours de cette  cérémonie de
clôture, l’Egypte a également
annoncé agrandir son es-
pace pour l’édition à venir.
Cette année la foi re  a ac-
cuei ll i  la première édi tion
du Salon de beauté et de cos-
métiqu e. Là enco re, le
CETEF a enregistré  la pré-
sence de 18 entreprises avec
des ate l iers et panels sur

l’uti lisation de ces produi ts
avec pour c lôture un con-
cours de coiffure.
Pour ce qui  est de l ’année
2017, le  CETEF ouvri ra ses
portes du 24 novembre au 11
décembre. Egalement, i l  a
été  an noncé que la  foi re
« made in Togo » ou celle des
jeunes entrepreneurs togo-
lais aura lieu du 28 juill et au
7 août 2017.
La cérémonie de c lôture
s’est soldée par la remise des
attestations aux sponsors du
CETEF à l’instar de la CEET,
la BTCI, NSIA et autres.

   Charles

13ème foire internationale de Lomé
 C'est fini...

mailto:micheltchadja@yahoo.fr
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Le Chef de l’Etat, Faure
Gnassingbé s’est rendu
la semaine dernière à
Tchamba où il a procédé
au lancement des tra-
vaux du Programme
d’Urgence de Dévelop-

pement Communau-
taire (PUDC). Il a en ef-
fet donné le premier
coup de pioche pour la
réalisation de 68,2 Km
de pistes rurales et des

infrastructures de base,
notamment des forages,
des centres d’éducation,
de santé, des maisons
des femmes et des jeu-
nes d’une valeur totale
de  6,5 milliards  de

francs CFA. Le Chef de
l’Etat était accompagné
par plusieurs membres
du gouvernement et
Khardiata Lo N’diaye, la
Représentante rési-

dente du Programme
des Nations Unies pour
le déve loppement
(PNUD) au Togo, l’insti-
tution chargée de la
mise en œuvre  du
PUDC.
Ce déplacement que le
Chef de l’Etat a person-
nellement fait dans la
préfecture de Tchamba
montre sa détermina-
tion à œuvrer pour la
réussite du programme
qui, à terme, contri-
buera à l’épanouisse-
ment des populations à
la base. C’est alors une
action qui s’inscrit dans
le mandat social prôné
par Faure Gnassingbé.
Il faut rappeler qu’après
le lancement de la phase
opérationnelle du pro-
gramme à Mandouri, le

chef de l’Etat s ’était
rendu à Guérin-Kouka,
il y a seulement quel-
ques semaines pour lan-
cer les travaux dans la
région de la Kara.

Adopté en janvier 2016,
le PUDC vise à contri-
buer à l’amélioration si-
gnificative des condi-
tions de vie des popula-
tions vivant dans les zo-

Lancement tout azimut des activités du PUDC
Faure Gnassingbé donne le ton des

travaux à Tchamba

Le ministre de l’admi-
nistration territoriale,
de la décentralisation
et des collectivités lo-
cales, M. Payadowa
Boukpessi a ouvert
mardi de rnie r une
rencontre de 3 jours
portant sur la problé-
matique de la décen-
tralisation au Togo. A
l’heure où tous les ac-
teurs s’accordent sur
la nécessité pour les
dirigeants de procéder
à la décentralisation
dans le pays, il est im-
portant aussi de bien
conduire ce processus
pour le bien des popu-
lations. La rencontre
qui prendra fin
aujourd'hui à  Lomé, a
pour objectif de permet-
tre aux acteurs impli-
qués, de mesurer le
chemin parcouru par le
gouvernement dans le
cadre du processus  na-
tional de décentralisa-
tion. Il est aussi ques-
tion de s’inspirer de
l’expérience des autres

nes peu ou mal desser-
vies par les infrastructu-
res et services sociaux et
économiques de base et
la réduction des inéga-
lités sociales au Togo. Il

est financé par l’Etat to-
golais à hauteur de 155
milliards de FCFA. I l
sera exécuté sur une
période de 3 ans.

Jack NUKUNU

pays et d’échanger sur
les différentes options
possibles notamment en
termes de transfert de
compétences ou de mo-
bilisation de ressources
financières pour une dé-
centralisation efficace.
Cet atelier qui bénéficie
de l’appui du PNUD, ras-
semble des fonctionnai-
res, des députés, des
partis politiques, le sec-
teur privé, les partenai-
res techniques et finan-

ciers du Togo, la cheffe-
rie traditionnelle, les
préfets, les institutions
de  la république  e t
autres couches de la so-
ciété. Pendant 3 jours
donc, les échanges vont
tourner autour des thè-
mes comme le transfert
de  compétences ,
intercommunalité et tu-
telle ; le financement de
la décentralisation, les
mécanismes de suivi de
la mise en œuvre de la

décentralisation et
renforcement des
capacités. Pour re-
hausser la qualité
des échanges, le
Togo a fait appel à
des  experts  e t
membres de la so-
ciété civile venus
du Sénégal,  du
Burkina-Faso, de la
France, de l’Allema-
gne, de la Belgique
et de la Tunisie. Ils
auront donc à par-
tager avec le Togo
les expériences de
leurs pays et les le-

çons apprises en ma-
tière de décentralisa-
tion.
« Le gouvernement at-
tend beaucoup de cet
atelier, car les choix à
opérer par lui pour la
suite du processus dé-
pendront de la clarté de
vos options », a fait sa-
voir le  minis tre
Boukpessi. Pour lui,
«Même si la démocratie
à la base es t
aujourd’hui incontour-

Processus  national de décentralisation
Le Togo s’inspire des expériences

des autres pays
nable, l’expérience a
montré qu’une décen-
tralisation réussie est
celle qui s’accompagne
d’une déconcentration
efficace. Plus outillés en
personnel qualifié et ex-
périmenté, les services
déconcentrés pourront
efficacement jouer le
rôle d’appui-conseil vis-
à-vis des collectivités
territoriales. ».
« Il y a tellement eu de
débats par rapport à la
décentralisation et les
gens  se posaient  la
question de savoir à
quand les élections lo-
cales. J’ai toujours dit
que la décentralisation
étant un processus, il y
a toujours des étapes
qu’il faut analyser et tra-
verser et chercher l’ad-
hésion de tous les ac-
teurs », a indiqué pour
sa part  Ouro-Boss i
Tchakondo, expert togo-
lais en décentralisation.

Jack NUKUNU
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Le  5 décembre dernie r le
monde entier a cé lébré  la
journée  internationale des
volontaires. Cette année, le
thème retenu est « les volon-
taires sont les me illeurs
d’entre nous ». Au Togo, cette
journée  a été célébrée avec
faste par l’Agence Nationale
du Volontar iat  au Togo
(ANVT) avec d’autres volontai-
res inte rnationaux notam-
ment les volontaires de l’ONU,
France volontaire ou encore
Peace corps.
Pour marquer l’évènement,
une  grande  ca ravane  a
sil lonné la vil le de Lomé
avant de chuter à l ’espace
Blue zone de cacave li. Une
fois à Blue zone, le directeur
général de  l ’ANVT Omar
AGBANGBA a au cours de son
intervention fait remarquer
que la journée internationale

des volontaires est l’occasion
pour toutes les organisations
du monde  de célébrer l’évè-
nement pour  reconnaitre la
contribution des volontaires
au développement économi-
que  des communautés, la
promotion de la solidarité et
des activités humanitaires
dans le  monde. Pour lui le
volontariat a fait du chemin
au Togo. «  Nous pouvons dire
sans complaisance que  le
volontariat a fait du chemin
au Togo. En e ffe t depuis
2011, ils sont près de 11 000
volontaires à avoir été mo-
bilisés  pour le compte de tou-
tes les formes  de volonta-
riats auprès de plus de 900
structures d’accueilles selon
nos  récentes statistiques ».
Toujours selon ces statisti-
ques,  2/3 des volontaires
qui ont trouvé de meilleures

opportunités ont passé plus
de 2 ans dans le volontariat
et 30% ont effectué 2 à 4 ans
de mission.
Cette  célébration a égale-
ment connu la présence de
la ministre en charge du dé-
veloppement à la base, de la
jeunesse et de l’emploi des
jeunes. Pour Madame vic-

31ème journée internationale des volontaires
L’ANVT fait des lauréats

toire Tomegah DOGBE, cette
journée est célébrée à juste
titre car pendant les périodes
sombres de notre humanité,
les volontaires sont sur le
terrain pour fournir des ser-
vices de base afin de  lutter
contre la pauvreté, la faim et
l’exclusion sociale.
Au cours de cette célébra-

tion, il  a été octroyé  à 5 vo-
lontaires des prix de meilleur
volontaire  de  l ’année . Ce
concours a été lancé à Lomé
le 25 août dernier  pour les
volontaires nationaux des
vagues 1 2 3 et 4. A l’issue
de ce concours, M AWIMA
sociologue , chargé du suivi
évaluation à l’ONG 2AD a
pris la première place béné-
ficiant ainsi d’un ordinateur
portable . Il est suivi de Mlle
AFANVI Eyonam qui a béné-
ficié d’une tablette numéri-
que de  même que le  troi-
sième DZADE Kofi. Les 4ème

et 5ème  places ont été  occu-
pées par M EDOH Fofonè et
Mlle GBATI Alimatou qui ont
bénéficié chacun d’un tissu
pagne Woodin.

Keyewa

L’hôtel Sarakawa abrite de-
puis hier une  réunion des
ministres du commerce de
la CEDEAO .C’est la minis-
tr e  Le gzi m Ba louki  en
charge  du commerce  au
Togo, qui a ouvert les tra-
vaux qui vont durer deux
jours. En e ffe t, face  aux
nombreux défis de la mon-
dialisation, plusieurs re -
gr oupe ments régi onaux
s’organisent pour conju-
guer leurs efforts en matière
de stratégies commerciales
afin de parvenir à des résul-
tats satisfaisants aussi bien
sur le plan continental que
mondial.
Au niveau du continent
africain, le principal objec-
tif poursuivi est l’accroisse-
me nt des  vol ume s des
échanges, le partage des
expériences sur les poten-
tialité s dans les différents
pays ou r egr oupe ments
sous- régionaux et la flui-
dité de la libre circulation

des personnes et des biens
à t rave r s un processus
d’intégration régionale.
En effe t, la création de la
Communauté Economique
des Etats de l’Afrique de

l’Ouest (CEDEAO), vise  à
favoriser le développement
économique et social de la
région grâce à l ’harmoni-
sation des législations, des

politiques commerciales
régionales, à l ’unification
des marchés intérieurs et à
la mise  en œuvre des poli-
tiques sectorielles commu-
nes dans les secteurs es-

sentiels de nos économies.
Cette intégration participe
du souci de surmonter les
obstacles que représente
l’exiguïté des marchés na-

tionaux en pe rmettant aux
producteurs de réaliser des
économies d’éche lle et de
bénéficier de  la mise  en
place d’infrastructures au
niveau régional, de resser-
rer les liens commerciaux
entre le s  pays avec l ’élimi-
nation effective de toutes
les barrières à la libre cir-
culation des marchandises
e t se rvices e t enfin par
l’harmonisation des cadres
réglementaires y afférents.
 Durant  deux jours les ex-
perts auront  à examiner di-
verses questions re latives
aux questions commercia-
les des Etats membres de la
CDEAO à savoir ; le rapport
sur l’é tat d’avancement de
l’Accord de Partenariat Eco-
nomique  entre l’Afrique de
l ’Ouest e t l ’Union Euro-
péenne (APE AO-UE) ; état
d’avancement du proces-
sus de  renégociation des
concessions tarifaires des
Etats  me mbres de  la
CEDEAO à l ’OMC ; é t at
d’avancement des négocia-

Comment renforcer les échanges commerciaux dans la zone  CEDEAO
 Les ministres du commerce de l’espace
communautaire se concertent depuis hier à Lomé

tions de la Zone  de Libre
Echange  Cont ine nta le
(ZELEC) ;
Informations sur les requê-
tes sur les négociations
commerciales soumises à
la CEDEAO.
Pour la ministre Legzim
Balouki , les questions sur
le sque lle s le s e xper ts
auront  à débattre pendant
deux jours sont d’une im-
portance  capi tal e  pour
l ’é conomie  r égi ona le
compte tenu de leur perti-
nence.
A l ’issue  des travaux au
cours desquels elle   reste
convaincue  que la qualité
des exposés des interve -
nants e t les échanges d’ex-
pé riences des uns et des
autres,  vont susciter des
dé bat s i nte r act ifs  tr ès
enrichissants, les experts
soumettront  à l’apprécia-
tion des Ministres du com-
merce de la CEDEAO le rap-
port final de leur réunion .

La Rédaction

http://www.savoirnews.net
mailto:savoir.news@yahoo.fr
mailto:info@savoirnews.net
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Le Forum international de Dakar
sur la paix e t la sécurité en Afri-
que s’est achevé mardi soir dans
la capitale sénégalaise au terme de
deux jours de travaux. Les chefs
d’Etats et de Gouvernements pré-
sents  à ce forum ont clôturé cette
trois ième édition par un pane l de
haut niveau auquel a participé le
chef du Gouvernement, le Premier
ministre Komi Selom Klassou, re-
présentant le chef de l’Etat. « L’Afri-
que face à ses défis s écuritaires :
Regards croisés pour des solutions
efficientes » est le thème inscrit à
l’ordre du jour.
 L’Afrique fai t face  aujourd’hui à
des défis sécuritaires complexes :
l’enjeu numérique  avec des mil-
lions de flux d’échanges souvent
incontrôlés, la cybercriminalité, le
drame humain lié à l ’immigration
clandest ine, la problématique  de
la préservation des richesses  mi-
nières  et maritimes, la propagande
djihadiste avec la secte islamiste
Boko Haram e t  le s suppôts  de
Daesh, etc. Voilà autant de chal-
lenges liés à la sécurité qui inter-
pe llent tous les fils e t filles de
notre continent.
Au regard de la complexité de la
problématique  sécuritaire, le  ren-
dez-vous de Dakar es t devenu in-
contournable  pour le s dirigeants
africains. Pour ce tte troisième édi-
tion du Forum sur la paix et la sé-
curité en Afrique, le Président hôte
Macky Sall était entouré de ses ho-
mologues  du Nigé ria et  du Cap
Vert ,  Muhamma du Buhar i  e t
Jorges Carlos Fonseca, du vice pré-
sident de la Libye, Mossa El Kony,
des Premiers ministres du Mal i et
du Togo, Modibo Ké ita et  Komi
Selom Klassou ainsi que du minis-
tre français de la Dé fense, Jean-
Yves  Le Drian.
Au total 9 ateliers, 3 conférences
et 3 plénières ont meublé les  deux
jours de travaux. Le  panel animé
mardi  par les  chefs d’Etats e t de

gouvernement a é té  le de rnie r
acte de cette rencontre. Les hauts
dirigeants au forum de Dakar ont
conclu à l’importance  d’ident ifier
une solution globale, transnatio-
nale et régionale, permettant d’ar-
ticuler une politique  de sécurité
et de défense adéquate face  aux
différents défis, en l’occurrence

face au terrorisme.
Pour le prés ident Macky Sall , ce
troisième forum a permis aux par-
ticipants, notamment aux experts
e t  autres  officie rs supérieurs
chargés  de  sécurités  dans leur
pays  respect if, de mener des  « ré-
fl exions libérées et décloisonnées
sur l es défis sécuritaires de l’Afri-
que pour des  réponses croisées ».
L’adoption d’une stratégie globale
de lutte contre l’insécurité sur le
cont inent a été donc au cœur de
la rencontre de Dakar. Pour y ar-
river, il est d’abord requis de  cha-
que Etat une  meilleure organisa-
tion de la prévention et de la ri-
poste internes. Le renforcement
des capacités militaires de cha-
que  Etat , la ré forme  de  la
gouvernance poli tique et la pro-
motion d’un développement éco-

nomique  inclusive , sont entre
autres pistes  de réflexion explo-
rées lors des  différentes discus-
sions de Dakar.
Les Chefs d’Etats et de gouverne-
ments présents à ce forum de haut
niveau ont également partagé
leurs  expériences sur la prise en
compte effect ive du triptyque  dé-

mocratie, sécurité e t développe-
ment afin de favorise r la cohésion
sociale. Pour le Premier ministre
Komi Selom Klassou, la démocra-
tie, la s écurité et le déve loppe-
ment sont des valeurs qui se  tien-
nent pour créer l’inclusion éco-
nomique et sociale.
Le  sommet de l ’Union Africaine
sur la sécurité et la sûreté mariti-
mes et le développement en Afri-
que, qui s’e st tenu du 10 au 15
octobre dernier à Lomé, a donné
naissance  à la charte dite de
Lomé. Ce tte charte a également
nourrit les débats du panel  des
chefs d’Etats et de Gouvernements
qui clôturait le 3e Forum de Da-
kar. Tout en expliquant la quin-
tessence de la charte  de Lomé , le
Premie r minis tre  Komi Se lom
Klassou n’a pas manqué de saluer

les Chefs d’Etats et de Gouverne-
ments qui ont œuvré pour que
l’Afrique dispose enfin d’un cadre
juridique  harmonisé  pour lutter
contre tous les fléaux liés à l’in-
sécurité sur la mer.  « La ratifica-
tion de la charte de Lomé passe par
tout un processus dont son adop-
tion et sa signature. Mais l’étape ca-

pitale que nous attendons est la ra-
tification par quinze Etats.  L’Union
Africaine vient de sortir la vers ion
officielle de la charte qui va circuler
afin que les Etats puissent procé-
der à sa ratification. 90% des échan-
ges, à l’exportation comme à l’impor-
tation, passent par la mer. Si nos
Etats ne peuvent pas utiliser cet
espace marin pour booster l’écono-
mie sur le continent ce serait un
vœux pieux de développement », a
affirmé  le  Pre mie r min is tre
Klassou.
Le prés ident capverdien a aussi
apprécié l’avancée que const itue
la charte de Lomé tout en s’accor-
dant du temps pour des négocia-
tions sur ce rtaines dispositions
de  ladite  charte . « Le sommet de
Lomé est très intéressant et positif
en ce sens qu’au-delà de la mobili-
sation des  moyens pour combattre

3e Forum international de Dakar sur la paix et la sécurité en Afrique
Le P M Komi S. Klassou
a pris part aux travaux

les trafics et la piraterie, il  fait le lien
entre la sécurité maritime et le déve-
loppement, donc favorable à la cons-
truction de l’économie bleue. Nous
sommes d’accord sur l ’essentiel de
la charte mais nous souhaitons des
discussions et nous nous félic itons
que l ’Union Africaine ait ouvert des
négociations à cet effet. Pour nous,

ce combat contre les pirates et les
trafics  est très important.  Auss i
sommes-nous disposés à accompa-
gner les négociations afin de parve-
nir à ratifier la charte », a soul igné
le président Fonseca.
La France  partenaire  des pays
africains  dans  la lutte contre  le
terrorisme , par la voix de  son
ministre de la Défense, Jean- Yves
Le Drian, a réaffirmé  son engage-
ment à soutenir ses  partenaires
afin de venir à bout du fléau du
terrorisme notamment. Le minis-
tre français a, par ai lleurs, salué
la neutral isation de Daesh en
Lybie tout en reconnaissant que
ce n’est qu’un pas de franchi.
En marge des travaux du forum,
le  Che f du gouvernement Komi
Selom Klassou a eu un tête à tête
avec le  Prés ident du Sénégal ,
Macky Sall.

A.K.

pas moins de cinq présidentiel-
les auxquelles  cette opposition
a participé avec toujours au fi-
nish une dé faite. Mais à l’is-
sue de  chaque élection c’e st le
même re frain « on nous a volé
notre victoire ». Ce tte opposi-
ti on se re fuse  de  fai re  son
autocriti que  afin de réfléchir
une  stratégi e  gagnante. Sa
seule straté gie c’est marcher
pour ré clamer une prétendue
victoi re, puis marcher pour ré-
clame r les réformes politiques
et à la fin quand on est surpris
par le temps on imagine un re-
groupement poli tique, juste au
se rvice d’un homme  e t c’est
l’éche c assuré à la fin.
Le de rnier scrutin gambie n in-
téressait les acteurs poli tiques
togolais à plus d’un titre. C’est
un scrutin à un tour comme au
Togo. Le  mandat préside nti el
est i llimité comme au Togo. Le
président sortant se prése ntait
pour la cinquiè me fais devant
les électeurs. Au Togo lors de
la pré sidentielle  de 2015 le pré-
side nt sortant se  présentai t
pour la troisième fois devant
les é le cteurs. Mai s dans ce
pays l’opposition n’en a pas fait
un suje t de  c onte stati on à
outrance. Elle a mi s tout le

biens » c’est par ces mots que
le président autocratique  YAYA
JAMMEH a reconnu sa défaite.
Ce tournant dans l’histoire ré-
cente de la Gambie pose la pro-
blématique des leçons pour les
oppositi ons togolaise s e nga-
gé es de pui s plus de deux dé-
cennie s dans la lutte pour l’al-
ternance au sommet de l’Etat.
L’opposition ou di sons le s op-
positions togolai ses attendent
toujours ce moment où le  can-
didat du parti au pouvoir pro-
nonce ra ces mots magiques « je
reconnais ma défaite » . Dé jà

humai ns dans ce  pays. L’oppo-
sition gambienne qui a travaillé
sans relâche avait cru e n ses
chances. Elle ne s’e st jamais
vouée  vaincue face aux ve lléi-
té s du pré si de nt sortant de
re mpiler pour un cinquiè me
mandat à la tête du pays.
« Je saisis cette occasion
pour féliciter Monsieur
ADAMA BARROW pour sa vic-
toire. C’est une victoire très
nette, je lui souha ite le
meilleur et j e souhaite le
meilleur à tous les gam-

La présidentielle gambienne de
la semai ne dernière  a permis à
ce pe ti t pays de l’Afrique  de
l’Ouest de tourner une page im-
portante de son histoire. YAYA
JAMMEH, le président sortant,
qui a tenu d’une  main de fer les
gambiens pendant plus de 22
ans a été battu dans les urnes
par le candidat de  la coalition
de  l’opposi tion ADAMA BAR-
ROW, dans une é lection saluée
par tous les observateurs.
Cette victoire surprise et inat-
tendue du leader d’une coalition
de sept partis d’opposition sus-
cite encore des interrogati ons
tant l e  pré si de n t YAYA
JAMMEH ne se donnait pas une
once de défaite. Avant le scru-
tin, ce dernier se disait prêt à
diri ger encore la Gambie pen-
dant un mi lliard d’anné es si
Dieu lui prêtait vie.
Aujourd’hui  le s de rni ers dé -
comptes donne nt ADAMA BAR-
ROW comme le vainqueur de
cette électi on. Il e st le nouvel
homme  fort de la Gambie qui a
fait pe ndant plus de  deux dé-
ce nnie s la une  des journaux
pour la répressi on et l’assassi-
nat de s hommes politiques et
autre s défe nseurs de s droits

Gambie/ADAMA BARROW bat YAYA JAMMEH dans les urnes
Quelles leçons pour l’opposition togolaise ?

temps de son côté afin de ré-
fléchi r à la mei lleure stratégie
qui renverserait le  préside nt
sortan t. De  plus, malgré
l’embastillement de ses princi-
paux le ade rs,  e lle  n’ a pas
baissé les bras, convaincue que
c’est par les urnes qu'elle don-
nera la liberté  à ses leaders.
Au Togo c’est la coaliti on qui
est au service  d’un homme.En
Gambie  c’e st un homme qui
offre ses services à une coali-
ti on. ADAMA BARROW s’e st
mis au service de la coalition
des partis de l’opposition avec
pour mission de mettre fin à la
dictature  de  YAYA JAMMEH.
Contrairement à ce qui s’est fait
au Togo lors de la présidentielle
de 2015 où ce fut une fragile
coalition de partis d’opposition
qui subi ssai t le  dik tat d’un
homme  et de sa formation po-
li tique.
Comparai son n’e st toujours
pas raison. Mais au vu de ce
qui précède, on peut aisément
dire que l’opposition ou les op-
posi ti ons togolai se s se  trom-
pent toujours de combat ce qui
fait que  l’alternance, souhaitée
par le  peuple, reste un le urre.

SENA LE LIBRE PENSEUR
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La Commission de dis-
cipline de la Fédéra-
tion Togolaise de Foot-
ball (FTF) a réagi suite
aux violences enregis-
trées sur certains sta-
des du Togo, réunie en
Novembre dernier,
cette commission diri-
gée par  Me N’DJELLE
Abby Edah est passée
à l’acte.
Le premier acte con-
cerne la sanction infli-
gée au joueur
Tchabodé IBRAHIM de
Kakadl F.C qui écope
de six (06) mois de sus-
pension. Le joueur  de
Kakadl F.C. à la fin du
match Agouwa F.C Vs
Kakadl du 30 octobre
2016 du championnat
de D2 a couru pour gi-
fler l’arbitre du match.
Pour la commission,
l ’acte posé par ce

joueur est suffisam-
ment grave qu’il faut
sanctionner avec la
dernière rigueur pour
décourager tous les
candidats à ce compor-
tement antisportif
La deuxième décision
concerne la rencontre
Doumbé FC Vs AS
Binah du 30 octobre
2016 du championnat
de D2, le club Doumbé
écope d’une amende
de 50.000 FCFA. Le
club de Mango qui
avait déjà écopé d’un
blâme à la suite des
incidents survenus
lors du match Tigre
Noir de Cinkasse Vs
Doumbé comptant
pour la 2ème journée
est considéré comme
récidiviste.
En application des ar-
ticles 40 et 74 du Code

de Discipl ine de la
FTF, Doumbé de
Mango est donc sanc-
tionné d’une amende
de 50.000 FCFA « à
défalquer de ses sub-
ventions ». La Commis-
sion a aussi été saisie
d’une plainte relative à
des faits lors du match
Maranatha FC Vs
Foadan du champion-
nat de D1, le 30 octo-
bre 2016 et le match
Kotoko Vs Gomido du
même jour. Mais ayant
relevé un défaut d’élé-
ments de preuve suf-
fisants, le président
Me N’DJELLE Abby et
les siens ont renvoyé
les deux dossiers.
James avec le con-
cours de la direction
de la com de la FTF.

James

Actes de violence sur certains stades au Togo
La Commission de discipline
sanctionne certains acteurs Agacé par les absences

de Gilles Sunu lors des
deux derniers rassem-
blements du Togo alors
qu’il avait donné son feu
vert pour rejoindre son
pays d’origine, le sélec-
tionneur des Eperviers,
Claude Le Roy, a an-

noncé qu’il se passera de
l’attaquant d’Angers à la
CAN 2017.
Encore un rendez-vous
manqué  entre Gilles
Sunu et les Eperviers...
Alors que le sélection-
neur du Togo, Claude Le
Roy, avait annoncé en
septembre que l’atta-
quant d’Angers est prêt
à répondre à l’appel de
la patrie, le joueur de 25
ans a manqué les deux
rassemblements qui ont
suivi en octobre et no-
vembre, prétextant des
blessures. Une attitude
qui a fini par agacer le
technicien français.
«Claude Le Roy n’attend
plus Gilles Sunu pour la
CAN 2017. A un mois
des préparatifs, le sélec-
tionneur national a dé-
cidé de mettre fin à une
trop longue attente», in-

dique ainsi la Fédération
togolaise (FTF) sur sa
page Facebook. Le Roy
se consolera avec les
renforts  d’autres
binationaux Ihlas
Bebou et Peniel Mlapa,
récemment autorisé par
la FIFA à jouer pour les

Eperviers.
Même s’il aurait proba-
blement constitué un
renfort intéressant pour
le Togo, le fils de l’ancien
international Manu
Sunu souhaite sans
doute se concentrer sur
ses performances en
club où l’éclosion de
l’Ivoirien Nicolas Pépé et
du Camerounais Karl
Toko-Ekambi a sérieu-
sement remis en cause
son statut de titulaire
cette saison (12 matchs
dont 7 comme titulaire,
aucun but). L’ancien
Gunner pourrait juste-
ment profiter de la pro-
bable participation des
deux joueurs à la pro-
chaine CAN (14 janvier-
5 février) pour tenter de
regagner sa place.

Afrik

CAN 2017 pour
Sunu "out"

Confrontées au
sempiternel pro-
blème des pri-
mes  non ver-
sées, les joueu-
ses de la sélec-
tion féminine du
Nigeria, fraîche-
ment sacrées à
la CAN 2016,
viennent d’enta-
mer un s it -in
dans leur hôtel
d’Abuja afin
d ’ in t e r pe l l e r
leur Fédération.
«J’en profite pour de-
mander qu’il y ait davan-
tage  de compéti t ions
pour les équipes fémini-
nes et que les équipes
africaines engagées en
compétitions internatio-
nales puissent bénéficier
du soutien de tous les
pays.» Quelques minu-
tes après le sacre du Ni-
geria à la CAN féminine
2016, la sélectionneuse
des Super Falcons, Flo-

Nigeria/Les championnes
d’Afrique en grève

rence Omagbemi, lâ-
chait une phrase lourde
de sens samedi en con-
férence de presse. Alors
qu’elle n’a reçu qu’un
mois de salaire depuis
mars avec son staff, l’an-
cienne internationale
vient en effet de voir ses
protégées monter au
créneau.
Sacrées championnes
d’Afrique pour la 10e
fois en 12 éditions, les
joueuses du Nigeria ont
lancé un sit-in et refu-

sent de quitter leur hô-
tel à Abuja, rapporte la
presse locale ! Les Su-
per Falcons entendent
protester contre les pro-
messes non-tenues par
leur Fédération (NFF),
qui leur doit les primes
de qualification à la CAN
féminine 2016 ainsi que
leurs bonus de victoires
pour la compétition.
«Nous sommes fatiguées
des mensonges et des
fausses promesses de la
NFF. Ils nous ont dit

qu’on serait payées
avant le tournoi au Ca-
meroun mais ce n’est ja-
mais arrivé», a déploré
une joueuse, sous cou-
vert d’anonymat, auprès
de la BBC.
De son côté, la NFF af-
firme attendre que le
gouvernement débloque
les fonds. Le problème
des primes est malheu-
reusement un classique

pour les sélections au
Nige ria,  masculines
comme féminines. Un
cas de figure similaire
s’était produit en 2004
avec les Super Falcons,
retranchées pendant
trois jours dans leur hô-
tel au lendemain de leur
sacre continental, jus-
qu’à ce que la NFF leur
verse leur dû…

Afrik
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